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LE REVEIL DU NORD 
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135 avions anglais et américains 
ont été abattus entre le 22 et le 23 juin 

au-dessus de l'ouest de l'Europe 

Londres a été de nouveau bombardée 

Quartier Général du Fuehrar, 73. — Le Haut Commandement des Berlin. 23. — Entre la mat inée 
forces armées allem.iûd^s communique : du 32 Juin e t la matinée du 23 ju in . 

Sur le Iront de l'Est, on annonce qu'une activité de combat locale; 'av ia t ion anglo-américaine a subi, 
la Luttwaffe a attaque des aérodromes et des usine* d'armement a i * .1 ouest de 1 Europe, la plus lourde 
I arrière de l'ennemi et a incendie dans le golfe de Finlande t r o l » | d e f a i t e Qu'elle ait connue jusqu a 
transports cotiers. 'présent. D'après les informations 

Les lorces aériennes britanniques et nord-américaines ont e f f e c t u é i e n c o r e incomplètes communiquées 
hier e t la nuit dernière plusieurs at taques d'envergure contre l e s i P a r 'es chasseurs, par la D C A . 
territoires occupes de l'ouest ; c'est principalement dans les quartiers .ainsi que par les batteries de la 
habités de* villes d'OBERHAUSEN et de MULHEIM, sur la Ruhr, marine, au m o i n s 135 appareils an-
qu* de* destructions consdérable* ont été occasionnée*. La population g' : a l 5 et américains ont e ie abat tus 
subit d assez fortes perte*. Dans l'après-midi du 17 juin, un* for- . . - i i 
mation importante de bombardiers et d'avions-torpilleurs britanniques A ler te a LODÛTeS 
a attaqué sans succès, dans les eaux de 8CHEVENORQ, un convoi 
al lemand. Stockholm, 23. — Le service d'in-

Let navire* de protection et la D.C.A. de bord des navires de formations britanniques annonce 
commerce ont descendu sept avions assai l lants ; ta convoi est entré 1 u e 1 alarme aérienne a ete donnée 
indemne * son port de destination. dans la région de Londres, d a n s 

D'après le* nouvelle* reçue* iusqu ici lors de* attaqua* d'hier et ; e s premières heures de la mat inée 
d* la nuit dernière, de nouveau 97 avion* ennemis au total, dont au d e mercredi, 
moins TS bombardiers quadimoteur* ont été abattu* ; trois de no* 
avions ont été perdus. 

Des avions ont bombardé dans la nuit du 77 au 73 juin, divers 
objectifs de la région londonienne. 

UN PEU DE CONSIDÉRATION 
POUR LE PUBLIC 

S
ANS vouluti empiéter sur Jementotre de temps en temps ? Il* 

domaine de notre çonfréreine seraient pas c o n t e n t s . Les ama-
sportti. on nous permettra de\teurs de football se refusent, eux. 
joindre notfe voix d la sienne\a accepter de se priver de gaieté 

pour proclamer que la décision ré-\de cœur du spectacle de vingt-deux 
cente du Commissaire General auxi joueurs connaissant bien leur métier 
Sports est loin détre heureuse.\et évoluant sur un terrain pendant 
Pour supprimer certains abus, pour prés de deux heures, 
nettoyer le sport de quelques indivi-f En brimant le professionnalisme, 
dus marrons. M. le Colonel Pascot1, U. le Colonel Pascot b r ime , p a r la 
n'a rien trouve d'autre que touVmème occasion, des milliers de bra-
supprimer. La solution est trop radi-.tes gens qui ne l'avaient pas mérité, 
cale. Elle ne tient pas assez compte: Y a-t-il pensé seulement quand il 
de lavis d u publ ic qui. quand mémein signé son projet ? 
• son mot à dire dans Iaffaire. Quet Nrms maintenons que le football, 
diraient, par exemple, les amateurs plUs p ( , u N < M r e Que tous l e , autre* 
de cinéma si demain le gouverne-,sporU Templit u n e fonction tonale 
ment décidait de fermer toutes le. ( m o r 0 / e , , , s o n t légumt Us jeu-
salles pour ne donner quun d o c u - l , , , , gens gui s.y a d m n e n t . ̂  , „ n i 

= i / m n t u aussi tous ceux qui assis-
" tent aux matches. Ce spectacle a 

- • | | « n e autre répercussion sur l'esprit 
t N O U V e l l e S S e C O U W e * . <*<'•' oens que certaines représenta-

lions, et on voudrait le supprimer ? 
• • >TI • Social, le football délasse excel-

S l S m i Q U e S e n l U r q U i e lemment le* milliers de gens qui 
» , foute une semaine ont peiné. Ils 

viennent sur les stades respirer un 
air pur. Ils y trouvent un dérivatif 

Attaque « Alliée » contre 
l'Ouest de l'Allemagne 

Le départ d'un nouveau contingent de la L.V.F. a eu lieu ces jours derniers à V E R S A I 
cette photographie, quelle moral des jeunes volontaires est excellent, ce qui est de oo . . a ipho i 

Les obsèques des victimes 
du bombardement du Creusot 
ont été célébrées hier matin 

Berlin. 23. — Dans la nuit du 22 
au 23 juin, l'ouest- de l 'Allemagne 
a de nouveau été 1 objet d'une at ta­

q u e terroriste britannique. D'après 
' les constatat ions provisoires, le 
nombre d'avions abattus s'élève à 
\ ingt-quatre. 

Les intentions terroristes 

anglo-américaines dévoilées 
Berlin. 23. — C o m m e n t a n t les 

raids terroristes exécutés par la 
R A F . sur les quartiers habités et 
les m o n u m e n t s culturels d u Reich. 

En Afrique du Nord , 
Giraud semble 

L'Angleterre 
et les États-Unis 

abandonnant 

l'Europe a» Soviet., l'emporter sur de Gaulle 

„ . . . 1 c r i n " » : _ « . , " " ' P u r - " ! * trouvent un aenvaiir 
Il V aura i t piUS OC J U U VlClimeS a leurs soucis dont le gouvernement 

, , i i _ . • - - ; connaît la somme. 
cousse 'sfsmtq 'ue 7 J Z « t ™ ™ \ « « * • ? Retient parmi Us 
a ï i f h 33Pi'Tstanboui a provoqué spectateurs aussi bien que parmi 
a 18 n. 33. a istanooui a " " " £ < , e s > o u c u r s , un esprif d'honneur, de 
une panique indescriptible a a n s la , ' . , ' " . •" _ , _ , _ , » ^_ « - , 

-i ... ' , . •„..„« .< u r rànaniinAi volonté, ce qui. surtout en ces 
= !VdarIs \e% r ^ ï ^ . , ? ? « ^ E ! " » ' ' " 4 - " ' f " « négligeable^ 

confusion énorme, particulièrement: Nous voulons croire que M. le 
à la sortie des c inémas On signale Colonel Pascot ne s entêtera pas II 
p lus ieu r s blesses maintenir son projet. Les avis au il 

Une seconde secousse, qui s e s t ! « « r a r e ç u s de toutes parts lui de-
P ' ; 0 d n l l e àern°o,h * * " " " " ̂  ^caTeTlie^n? ^"ioVjours^'s 
. «non en émoi . medleures et qu'il eYt parfois bon, 

Lépicentre du séisme n a pu e tre i ( ( I , a M t de prenlire une décision, de 
déterminé par le sismogranhe ae.dpmand„ l a v i s j ^ , intéressés 
l'institut d'Andilli. q u i a ete mis; 
hors d'usage par la première se-. v i e r ^ „ \ ,xquTe le 
cousse. On suppose toutefoisi Q u - w i c C M apporte son argent et 
s, situe a environ M km. d l s ^ a i - t a ^ M & w / o i £ Q u n ^ 
boul. Le nombre de» ' i c t imes depas- conSidéTat,0n. 

Berlin, 23. — Joseph Davies paria 
DANS UNE DÉCLARATION, M. LUCIEN ROMIER A FLÉTRI Œ T i ; ^ & ^ ^ ! Ï T g S S S 

RÉSERVE DES SURPRISES 

serait 500. 1 * pourcentage d e s mai 
sons détruites dans la ville d'Ads-
pazar est de 75 ' : ! 

ATTENTAT TERRORISTE DE L'AVIATION ANGLO-AMÉRICAINE Alger 23 — Le comité dissident, Berlin qu'en 1 absence d'une solu-
« t l a ' A l c e r a donne, hier, son appro- iuon définitive de ce problème si 

b u u N t la poTtiqùe'dè r ù ^ i o ï d'el b t u u n a un dedret réglant la f u s i ^ l e m b r o u i l l é . .1 ^ p o s s i b l e que 1 a v -
Soviet* tara en temps de guerre ides lorces de terre et de mer afin nu réserve encore bien des su sur-

Destruction méthodique 
estime M. Lucien Romier 

Roger LACQUEMANE. 

LES SALAIRES 
DANS LA MÉTALLURGIE 

Vichy. 23. — Le président Laval 
a annonce dans son dernier discour» 
un prochain relèvement de s salaires. 
C'est la métallurgie qui inaugura 
aujourd nui la série des mesures d e 
cet_ordre. U n arrêté s igné de M. Hu­
bert Légardelle et qui paraîtra de-

Paris. 23 — D'après les reasei- main au e Journal Officiel s porte 
d e c l a r e j e n v i a b l e d avoir tenu sa parole. A ce d^ Gaul le Se voit confier le com- Tanger. 23. — Les mil ieux girau- g n e m e m s stat ist iques provisoires, le S U r u n relèvement de s salaires de s 

qu'Oliver Stewart fait partie de ces P 1 0 ! » 5 <3n , f a , u remarquer dans ; e s
 m a n d e m e I U c n c h e f des autres ter- distes en Afrique du Nord se mon- nombre des naissances pour 1942 ouvriers à la transformation des 

criminel» qui ne seront pas oublies ! milieux pont îques a l l emands que >_e J . U o i r e , d e vEmpire. treiu de plus en plus inquiets et est de 554.673. soit une augmenta- métaux dans la France entière, 
lors du règlement final des comptes ill„?*} f"1* ' l ^ " ! ™ , ! ™ ; 1 ^ généraux Ju in et de Larmi- déclarent que de Gaul le se consi- , i 0 n de 51389 par rapport a 1.941. Cet arrêté précise que ce» augmen-

soi-disant alués poursuivent une IHV ues généraux Ju .n et ae ^ ^ „ è d . o r c s e t d e J à c o m m e l e m a i ^ c h l M r e d e s d e c é s s e s t eleve tat ions de salaires sont a la charge 
- | | , „ . . . ^ , - m q u e qui n a pas rendu lacue aux nat ont ete n o m m e s c n e i s ae ia^s- rAfrioue du Nord rranenisr. à B382W frwrêsentant imp diminn->dea employeurs et n e peuvent être 

Soviets de tenir ce qu'ils avaient m a j o r généraux pour ces deux com- ; * d« A i ^ e dit N o m ' ™ " ^ - . f ™ . ^ - ^ ^ ^ ™ M _ . „ , . a n n é e P a u s e Se majoration automatique 

déclaration d'OUv 
dans laquelle les intent ions ter-1dës*"r~eTa"tions e n t î e ' l e s U.S.A.. l e m 

roristes des A n g l o - A m o n c a m s s o n t j p i r e britannique et l'Union des So 
exposées ouvertement 

Le Creusot. 23. — Les obsèques: Il est 9 h. 45. le pastr.ir Boveri T . . „ . . , . r ri . . . _ r , 
des vict imes du bombaraement du monte & .a tr.bune et lit de s psau-' „„ , . » „ " "*"„. . , „ . , V i i . ^ ' ^ l " ^ . , " i S o v i e t s tant en temps de guei 
Creusot se sont déroulées ce matin, m e s et des m é d i t a t i o n s : de sou < l u e i Al lemagne et s e s a u . e s ne Peu- l q u : ( ? n t e m p s d e ̂ ^ correspon- de const i tue! au plus toi une armée ! prises 
à 9 h 30. c a n s le cacre tragique des côte, un ministre de l'Eglise Or \ e n t re vaincus munairemenr e t , d a i e n t a c e q u e toutes les nat ions nouvelle unique, 
maisons e v e n u é e s sur une eso la - , ihodoxe v détache de la foule e t . ' 1 préconise donc le bombardement! m é e t n o u s m e m e s . souhaitons P a r a l i i e u r s lex-général Giraud 
n a d - de la ville ou avait e te dres- vient ben'.r quelques cercueil*. L a . s a n * a r ^ l e ta population c iv i l e . , Q e t o u t c œ u r . ^ a ^ ^ f " " ' C 0 " m

B
t " c o m m a n d a n t 

sée une tr.bune funéraire d'où Mgr cérémonie es ; terminée et :a foule o" Quelle se trouve et Jusqu à ce: Davies a déciaré que l U n i o n dés _ . d * l o r c e s f r a n c a s e s d Airi-
Lebrun. evéqm d'Autun, d o n n a . s e disloque. Plusieurs cortèges de 1 a elle demande grâce. Soviets se trouve dans la s i tuation " ' d u N o r d - . d ' A O F tandis que 
I a L ^ U V p o Û i ™ n S m o r t e l s , qui d ï f ^ n t s ^ m e ' i ê f c ^ t a T i U e / " D " «*é a " ^ a n d . ' on « - - 4 ! S S ^ J , ^ ^ J = S £ ? 2 ! t A d S Oaul le se voit confier le com-
avaient ete 'ransportees hier soir 
à la chapel le ardente et rangées 
sur la place pai longues files régu­
lières, lormaicnt une immense mo­
saïque funèbre recouverte de fleurs. 
L'ultime veil lée dans ce poignant 
décor fut assurée toute 1a nuit par pubîuTdel 'déclàtat iôrtt ' iaî te»' 
les membres aet. jeunesses , e t des correspondant particulier à ViChv 
gardes d honneur 'ournjei par les p a r M T j U c i e i ^ ^ ^ m m i s t f e 
nombreuses équipes si dévouées qui. d E r a t q u i v l e n t d p r a p p o r t e r a u 
depuis quatre jour* se produisent Maréchal la désolant* • vision du 
d a n s ta ville au service des s ims- C reuso- bomoardé 
très. . 

A 9 heures, lorsque les premières , ^pres avoir évoque quelle part 
disposi t ions sont prises pour ta ce « Mareçhai prend a ta douleur de 
remonie. la t a r d e est assurée par a Population ou Creusot si dure-
les services ae la police. m c n t "Prouvée une fo is de plus, le 

Les personnalités qui assistent : mmistre a di; no tamment : « Cetteif 
aux oosèques s r n v e n ' e» g a g n e n t ' 0 — - l a tactioue des aviatours 
les Places qui leur ont ete ••e-e"..anglo-améncains a complètement 
vie* sur la ga . ich- de' la tribune, change , c'est un raid_de terrorismei ; 
On remarque le General C a m p e t . : ? j n « , ^ r , t r e 
représentant le MarectW. Pé ta in 
M. Thoumas . préfet c'.' 
M Meynial. préfet d A j t u n : M. 
d'Angelzer. inu-ndant de police à 
Toulouse et anc.en sous-prefet d'Au 

L'inquiétude règne au sein 
de la population 

Taneer 

En 1942, il y eut 
plus de naissances 
et moins de décès 

qu'en 1941 

Paris 23. Le Petit Parisien i T AU D A T i n i l U C promis, parce que cette politique ca-, mandements . 
a a o n . r V U R v W ' fl-l-UH r i i l l l v n r i t l d r e complètement avec leurs p r o - G i r a u d l'f— 

._ détruire. Méthodiquement , lesl 
\ l » c o n 1 aviateurs ont d é m n ; les faubourgs.I 

les édifice* publics. Ils ont même: 
détruit le monument a u x morts ». 

M^Luc ien Romier a ensuite ren-
. M. BaUlc maire du Creusot , ; d l ; . h o m m a g e a 1 énergie de la po-l 

entouré du Conseil municipal de i a i P" ; a t . ion_et au «evouement de s a u ! 
cite do n o m b r e u s e personnal i tés t 0 !

h ' t e s d o n t l a conduite fut admi-' 
du département , le préfet r é g i o n a l , r a D l e -
d* Dijvin. M. Donatt i . représentant i Puis rapportant lé témoignage de, 
le gouvernement français, traver- genr- très humbles qui lui avaient, 
s e n t lentement les travées formées'exprimé i'idee que ce n'est pas ta 
par les fi les des cercueils et salent ?ueire qui les avait trouvés sur s o n ! 
les morts. Il est suivi de deux .chemin , mai s 1a rivalité d'un con- | 
agent s q.u porterî1 la couronnecurrent qui ne veut pas permettre 
offerte par le Maréchal Péta in et a la France de reitver son îndus-
VOTM i.i dépose: au pied de la tri , m e . le ministre en a conclu que la 
bune menace de destruction était main-

L * délégation al lemande, con- ' ! ' r - a n t ç t e n d u a t 0 - ' - l e Pa>'s-
d :.'^ i>ai- le représentant du M,li 

Nous lisons d a n s ie « Mat in » 
la note suivante : 

Jusqu'où le Ravitaillement 
poussera-t-il sa manie de ra­
tionner le: produits dont on ne 

r é p u t a t i o n " ' p e u r 1 ris,qu' V"' de.man<>uer 

LE SEL? 

Les magasins des paludiers 
en sont pleins 

Le sel. depuis quelque temps, 
n'est distribué que contre ticket. 
Or. une des personnalités di­
rigeantes de l'industrie salicole 
de l'Ouest, a déclare ceci : 

— La récolte de 1942 a été 
sat is fa isante Celle de 1943 
s'annonce bonne. Les magas ins 
sont pleins à craquer, e t les 
paludiers s e d e m a n d e n t avec 
inquiétude comment ils vont 
loger leur sel cette année. 

En ce qu' concerne cette den­
rée, il est donc permis de croire 
que le Ravitaillement s'est mon­
tré là d'une prudence excessive. 

p i e s vues. Il s'agit d'un accord dé ,Gaul le 
principe pour l'octroi par les anglo-
américains a 1 Union des Soviets 
d'une sphère d inf luence e n Europe 
dont 1TJ R.S.S. serait l'organe exécu­
tif pour la réalisation des plans que 
i'Angleterre et les Etats-Unis o n ; 

i v m b l e bien utie H avait organisé à Alger une ma- n o n de 21.981 par rapport a 1 année cause de majoration automatique 
S i n l u e m e n t sur de nifestation en son honneur a ta- précédente Te ^^ItelZ"cM^onlï^'ii: 

quelle Giraud n'avait par- ete invite.. ^ m 2 . o n Ĵébré ™M^K^p*S$^^^'iïJ!& 

Déception dans le camp 
des gaullistes 

Stockholm. 23 

, ^ professionne, 
occasion, de Gaul le p r o - n a g e s contre 217.009 . ta h ™ " ; ^ m i n i m u m horaire et un salaire 

nonça un discours dans lequel il "-es divorces est de 14.322 en " r " ' m a X j m u m m o y e n sont fixes, sans 
déclara que toute l'Afrique du Nord contre 15.504 e n 1941. iqu aucune limitation ne «oit prévue 
était gaulliste. En rcaiité. la popu- — — « » ' • {au salaire individuel de l'ouvrier. 
laticm est extrêmement inquiète,' . 'Des dispositions ont pour effet d'ac-

United Press» surtout depuis la visite o u roi d An- |Ju d é m e n t i croître les possibilité» de production 
D a ^ e s ^ o n d i U o n s ^ ^ « u e i e c o n I l l , e n t r e G>>'aud g u e r r e . Dans les rues et les resta 
? a n i C e la R u s s ^ b o l c n e v ' s ' e K - ( ! d e G a u i ; < ? e s t ma intenant a p - . r a n t s . pendant la visite d u roi. - , x ^ . o . i u 
ïï¥ie™r%?-™£eœfoco-loor^rV'3xù en ce sens que CMraud a été ,pol ice a du intervenir pour e m p é - v e l l c de Washington d après laquelle Enfin 
rie tmiiM w s f o r c e r » ecrâsemeni ^tommé par ie comité de libération cher les manifestat ions de la part les Japonais auraient prétendument fixes 

Tokio. 23. 

par 
i:&n».-a:s. commandant e n chef en <je !a population française. A la sa 
Afrique du Nord et occidentale ctigrancie revue des troupes en i non- se vonaaiii acs n » . s - u i i o e " n i i»:—-— —.- . . i'Z."û*,7ï' Âl 
d« Gaulle , c o m m a n d a n t e n . che f ineur de George VI. la part ic ipat ion,ne . ce qui aurait a m e n é une èner-ide '» m a m ^ , œuvre L*s lieux ^ e 
o e s autres t e m t o i r e s . « U n i t e d «'d'unités françaises était prévue : gique protestat ion de Molotov , l w i [ 0 ^ a i e s tas taui!^dTsatau-es vaneni 

tant de façon plus a&j-
A propo* de la nou-!'ple la rémunération au rendement, a 

les taux de . salaires ainsi \ 
peuvent cxceptionneUement 

. plusieurs vapeurs soviét iques,é ire majorée par décision de l'in»-
endant des Etats -Unis e n Sibé-,pecteur divisionnaire du travail e t 

Les trahisons bolcheviques 
or& aulres lerruuircs. « U U U T O » a unîtes irançaises i-iau u i tvur . gique i » v i ™ » i , v . , ^. - - - ™ ~ . . • - ' . . , le» t* a de salaires varient 

Berlin. 23 — Répondant à l 'asser-ajoute qu'une certaine déception d i e a ete décommandée au damier; milieux compétents du bureau d in- ' s u i ; . a ' ^ ' c e J M n e s 

sentant personne; de Roosevel t quciparce que 1 Afrique Occidenta le i t i l e de 
le gouvernement soviétique jouirait française sera sous le commande-
de la réputation enviable de tenir s e s , m e n t d e Giraud. au surplus le Go-
engagements o n rappelle à B e r h n i m i t e n a p a s trarlché ta quest ion de 
la suite ininterrompue de t r a h i s o n s | s a v o l r q u l a u r a ] P commandement 
dont les soviets se sont rendus c o u - i & u p é r J e u r d e l a I l o U e a i n £ 1 q u c 
pables depuis des années . i ^ d e s t e r r i to i res de la Syrie, de 

O n cite a cet égard i agress ion! ; . A f équatona le française, de 
contre la F i n l a n d e ^ ç s Etat i Baltes -, S o

M
m a l i r française e t de Mada-

ia Roumanie , la Pologne, ainsi - c l „ f l i r _ r 
mépris total pour le pacte de noni»"- : , ,-a l 

agression germano-soviétique par e-i L'autorité de de Gaul le s étendra 

rien savoir à ce sujet. 

LES CONFLITS SOCIAUX AUX ÉTATS-UNIS 

Notons encore que ces augmenta­
t i o n s ont effet à dater du premier 
Ijour de la période de pale qui aura 

le 1er juin 1943. 

JOHN LEWIS 
quel les 'Rt isses s'étaient engages à | d n l'agence américaine ^ u x forces J J H A 1*1 1*1 ft O F C a P f t 3 L I X 1*1*1 î H 6 I J l * S 

LE JAPON NE CRAINT PAS 
LES MESURES STRATÉaQUES 

DES .i ALLIÉS » 

Le raid a indigné la France 

entière 
UN BALLON DE BARRAGE 

ANGLAIS DÉTRUIT 
17 MAISONS D'HABITATION 

ne pas diriger les troupes contre:de i» Martinique, de ta Guadeloupe 
l'autre s ignataire d u pacte. Ces mc-iei de 1 Indochine française, 
m e s politiciens qui. lors de l'agres-: . % 

sion contre ta Finlande s étaient ! L i m p r e s s i o n a B e r l i n 

catholique est tcrm.née. 

prononces à Genève pour r exclusion 
de 1 Union Soviét ique font mainte-: Berlin, 23. — Il ressort des infor-
n a n t l'éloge de ta prétendue bonne!mat ions dont on dispose que ta 
foi politique d e s Soviets . D a n s cet is i tuat ion e n Afrique d u Nord a pris 
ordre d'idées on souligne que m é m e | U n e tournure qui était prévue 
aux Etats-Unis la propagande dis-jdppujs quelques temps déià à Ber-
solvante des Soviets a suscite d e s | ] ; n 

protestations contre la non obser-l 
vance des engagements contractes. I Les milieux politiques a l lemands 
Le fait que Davies affirme ouverte-jest iment que si Giraud était réelle-

"ie-DChlshaber m Krankreich far 
SOI) entré : Le prête'.. M. Donat ' i . 
s e dé'a'-he alors du groupe des offi­
ciers et occueilta les officiers alle­
mands uui se rangeât tace aux per. Vichy. 23. — Le :a id exécute par; 
sonnai l les françaises à droite d.2,l'aviation anglo-an-.ericaine sur le] 
ta tribune. Creusot a suscite- au se in de ta p o ! _ . _ . „ . „ - , „ . , , . . T p l . 

i » . , „ , „ . . •ermme^s revenue pulation iran<,a:se et des instancesl Genève . 23. — Le « uany l e i e -
„ ^ S « S r ^ e ^ Û S . ^ ? cérémtSta oKlcielle» fruntaises une indigna-!«ranh » annonce de Londres q u u n 

(ion profonde ballon de barrage, qui s'était dé -
I A i Minis tè ie de ' .Information o n i t a c h é de son ancrage, d u n a n c h î i m e n t que TUnion Soviétique. respec- |men 
;souligne en (.art cuiier l'attitude (dernier. » Fulham. au sud de Lon-
scandaleuse adoptée par les Anglo-idres. a causé de grands degàt s à 
Saxon* a '.»*:?.rd de ta France.Ides maisons d'habitation. 
Apres avoir ete entraînée dans le! _ . . . „ , . ,, J . 
conflit, ta F"ar.ce a ete abandon-' f^aie"}em' e ? a l , l o ?, , d

n
e " " ? ! * ' 

née et main tenant elle est détruite!est tombé sur le toit d u n e maison 
. . m a t i q u e m u i t . D a n s ses depé-iet u a fait explosion. La detona-

Erreroum. 23 — Les dépêches par- ches sur l a H i o u e contre le Creu- |t ion n a pas détruit, ent ièrement 
venues de Téhéran" annoncent q u e s o t l'Agence Router montre toute iou partiel lement, moins de 17 mai-
ta ministre de la justice u a n i e n « 1 in famU et attitude anglaise »!»ons. tandis que beaucoup de per-

Tokio. 23. — D'aprè* 1 agence 
Domei. le l ieutenant général Jona-
i h a n Wainwright. anc ien c o m m a n ­
dant en chef de i» forteresse de Cor-
regidor. a déclaré que quoique ta 
danger cont inuel d'attaques sur les 
communicat ions m»rit imes consti­
tue une certaine vulnérabilité, le 
Japon serait en mesure, par sa con­
solidation de ses immenses conquê­
tes mil i taires dans les territoire* d u 
Sud, de creer une des plus puis­
santes machines de guerre qu'il a i t 

m. 23. — On mande de:lcaders des différentes organisa- jamais c ^ i s t r ^ t e s ^ u s u j e t ^ e ^ t a _w-

de reprendre le travail 

M A I S U N C E R T A I N N O M B R E D ' O U V R I E R S 
N ' O N T P A S E N C O R E O B É I 

DÉMISSIONS AU SEIN 
DU MINISTERE IRANIEN 

ilmot e t ta premier ministre ad- lorsqu elle annonce a v e c une cer- isonnes se trouvant à proximité o n t 
joint, Nasrullah. ont démissionne. . | taine « joie .sadiqU' » qu'une véri-taue b.essees par les éclats de verre 

table panique 
; i population. 

• est emparée de la 

ti d u Commandement ! Wash ington au service d' informa-it ions syndicales ont fait au jour-, c a t i o n m i ' i t " " dans e ^ ' ^ 
te ses 'obligations révèle la collusion!général en Afrique du Nord et en' t ions britannique : jd'hui. une démarche auprès du pre- I. a oeciare que la " " ^ J " 51™ 
existant entre les démocrat ies et le |Afrique occidentale française M Sous la reserve que le gouverne-lsident Roosevelt pour lui demander X ^ . ™ * ^ „ , ? , * „ a X ' w 
bolchevisme qui poursuivent l 'un t t |que De Gaul le était investi d 'uniment des Etats -Unis conserve le de mettre son veto a la législation " " * " s . ' e

 R , , d , ! . „ e i e se heurterait 
Vautre les m ê m e s object i fs « danslpouvoir imaginaire sur la Martini- ; contrôle sur la production c h a r b o n - c o n t r e les grève» votée par le <^ n " m , i / f f ~ v ? s difficulté» 
ta paix comme dans la guerre ». i q u e e t r i n d o c h i n e française, ce nière. la commiss ion politique du grés. Cette légis lat ion sera execu- |* "^ » c • 

Quant à ta nature de ces buts. i l ! 3 c r a l t d o n c l e p o i n t d e V U e et les s>-ndicat des mineurs lUni ted Mines toire samedi si. d'ici ta. le prési-; Wainwright » «Jouté que ta con-
n'est pas nécessaire d en donner i U M . r e t s d e s América ins qui rem-iWorkers) . ayant a sa té.e John ident n'y a pas oppose son veto. i ? f p ' ' ° " J ^ ™ ' f ? p

a u ^ f _ i P n ï , „ Q
 u „ 

d'autres commenta ires lorsqu o r ] t e r a i e n t a n d l l h o m m e deiLewis. a d o n n é l'ordre aux mineurs , . - , • ' 1 " " £ < L J ? m ^ " n . L Ê S Ï u n u j ma^i 
connaît l ' intention des a ines ie l i - | p a i U e d € , - A n g l e t £ r e serait tout .de reprendre le travaU. 1 3 0 0 a r r e s t a t i o n s * DetrOlt s ' m . f ' ' t e ^ n t ^ i f o ^ n t a l . ™ * ? î é -
" S e y S T S fa t X r e S u e r à B e r - | - P ' - - t tenu à 1 écart. A ^ u ^ l ^ ^ o n ^ u n e heure ; A n i £ t e r d a m „ _ Q n ^ S ^ c l r ^ d e ^ n ^ u n T r e t 
h n q u e l'opinion de Davies est par-: Pour le surplue on est d'avis a, « " ^ s f a t à J ont le m m i s u é de w ^ h m K t o n a a s e m c e d'informa-ilité 
tageS par Knox. Summer Welles et' Z i Z n t i donne l'assu- t l o n s °™<"™°™ • I Wainwright a fait entendre qu'en 

r m e r ^ m m e mandataire des ctex- p h i S ae 1 ' 3 0 0 P e " » ™ " ^ «nt lpréscnce de ta situat ion réelle e n 
^ " " o ^ r ^ l T r ^ f r e s d m i n X a ; p a . " « l I * aux troubles sanglant» d e | A s l e orientale, des mesure ._s trata-

Standley. 

UN DIPLOME HONORIFIQUE 
POUR LES CHEMINOTS 

i Vichy. 23. — Ces derniers temps, 
ta direct ion d es c h e m i n * de fer 
français a accordé des décorations 
à un grand nombre de cheminots 
et de boute-feu en recompense de 
la façon dont ils s'étaient conduits 
a u cours des attaques anglo-améri­
caines . 

D a n s cet ordre d'idées, il a été 
créé un diplôme honorifique qui 
sera remis aux agent s des chemins 
d e fer qui se seront d is t ingués par 
leur conduite . La remise d u docu­
m e n t donnera lieu à une trêve ce-i D'aprè! une information prove-
rémome. a laquelle assisteront leurs n-nt de Paris, nous avons relaté 
camarades de travail. 

Un quartier, au CREUSOT. entièrement détruit par les bombe» aif/Ia-amertcaine». (Photo S ipho) . 

A PROPOS 
de la condamnation 
aux travaux forcés 
de fonctionnaires 

de la Mairie 
de Méricourt 

ibonnages. que les salaires m m i m a ; „ ! Détroit ont été arrêtées. Des trou-igiques des alliés contre le Japon *e-
Q U - m ™ n ? a m a T . ï t e î ï ï , La d t * * ™ué<* d u c a s « u e ' Pa"ouUlent l? .? e nt pour le moment sans effet. 

Les membres du d a n s les niea de la viile. L'état de 

COMMUNIQUE ITALIEN mes que ta production ^ r b o n n ^ î t ^ la v i l t a ^ p r o u v e n t ta, 

i se trouve a nouveau, jusqu^au I oc- Q ufcompte a ^ u p r è s d e u x m m i o n « , R . m . , M . _ Le quartier géner.l 
-tobre, à minuit , sous la direction d c ^ . ^ ^ ^ " rie" force» armée» italienne commu-
Haro.d Ickes. mandataire du gou- bourgmestre de Détrolt . iuique '• 
yernement américain pour H n d u s - | ] e s t r o u b l e s ^ imputables à l'af-i No» » « . . n . torp.lltur» »nt . t u . u é 
trie minière » .. . , , „ „ „ „ fluçnce d'ouvriers venus des Etats -un oonvoi m i i w i i d«v«nt la »êt» 

Cette condi ion expirera a u t o m a - d d n d , , f e d e . | n 0 r d »frio»in., ont ooulé un v»D.ur 
t iquemçnt s ' ! e g o u v e r n e m e n t » u p - , & ^ ^ é „ . , , .00 , , , . n n „ « . -
prime le contrôle des mines avant f r o i l h t a . a v a i „ » t et„ D n , v m ^ , M r | i u l r i vae .ur d» 7.»»* 
le délai fixe ci-dessus 

80.000 mineurs sont encore 
en grève 

Lisbonne. 23 Selon l'agence 

troubles ava ient été provoqués pari 
une «réac t ion spontanée de l'hos-l " " tf»i»i*m» n«vir« d» • • n ? 5 1 ï • • 
tilite exis tante entre les dif férentes i » é t * »r» i lM d » n . I» goH. d» Tum». 
races de ta rille » D e son côte , lel ••• part d» »ii»rt» »ln»l q u . I M 
président de ta police a annoncé "»"«»» tt in «hfn in» d* f»r au au* 
que les troubles avaient été s u s c i t é s : * •>••*» < " W ^ ? 2 ^ J Ï S £ Z 

une rumeur suivant laquelle j * . Z ^ H & T ™ * « ' 2 X F & 

Genève . 23 — Le correspondant 

da ns n o s .éditions d'hier que le se- > urnted P W » l a w r i s e du tra- ' n?c , n é ? r e s s e « * « e n t a n t s auraient | , t t . , u « » 1. temb. ,ur •al»rn«. 0 « -
cretaire de la Mairie de Méricourt * V T * encore' l o i » ? $ £ * t o t S e I C l ^ ^ H e s 1 0 d Ï Ï u t o . nouvel le , 2 X ^ £ & * & £ à î B - S V . - " 
t Pas-de-Calais) et son adjoint «ulourd'hui. d a n s les mines a m é n - j _ . „ . . v . i . > „ . , • a . -- Mm n t* A ri* R i * » ^ . m » . . , , aujourd'hui d a n s les mines a m é r i - | p a r v n m M d Washington, les ci-

Ç«SCU1 du « D a i l y M a i l » de Lon- » v a ï n t * t t C
9 ™ u x T o r 1 é t a U f nue C , ; i n " _ 1 . m a l g r é l 0 r d r e d ° n n C p a r ! t o y e n s de Détroit se sont barricadés 

t « i bat t*r in d« D C A . d» CidH 
lès ?n» • b * t * u • • avian • « fl»mpi*» * 

dre» «nnonce de Téhéran qu'un sou- l l ^ ^ ^ a e taure bien? p o u r ! M L e w l S ' ! derrière les portes des maisons pen- *** d . 0 » » t . l w d r . n . 
lèvement s'est produit parmi les no-i* T" 1

 ri A», feui l le , de tickpts H semble, en effet, que lea mi-jdant que les émeutiers démolissaientI L«f» d«» attaqua» »«ri.nn«» m»n. 
rnades du sud de n r a n . i d a i i m m t a t l o n * s ! n e u r s at tendent d'avoir reç infir- Ut incendiaient des outomobtles. pil-; t i e n n e » dan. I. « ^ m o n t a u é d ' h t a r 

Le» Insurgé», armes de m i t r a l l - u m c mation de cet ordre. En Pensylva- l ia ient les magasin» et brisaient tas \ur " A ™ l L . Î L ^ * - . . i ^ l L ^ L ! ? « l l . ' 
leuses e t de fusils, ont avancé vers! A c e s u j e t , M M . j e a n Thérv. se - , tue notamment , 80.000 mineurs sont 1 vitres ?t . n.»?nVS 1 r n ? r i l . . .hTTt.«r. îfcT 
le nord et occupé ta ville de F i n i - ' c r é t a l r e général de ta Mairie de iencore en grève aujourd'hui. Lesi Les trouble» ont atteint leur p o l m i M , n , ? « ? » • e» «u» l'an l a t r i n » 
zabad. Méricourt depuis 20 ans . et Victor ichefs syndical istes de Pi t t sburgh .cu lminant d a n s unç pension privée maintenant. 

Cette ville n'est pas très é loignée 
de l'autostrade qui conduit de 
Rushire à T é h é r a n et. de là. à 
Tebrte. 

I<e gouvernement iranien a en­
voyé des troupes pour refouler les 
insurgés dans le* montagnes du sud 
de l'Iran. 

Dehay, secrétaire-adjoint depuis!ont déclaré que certains ouvriers 
20 a n s également , font connaître I avouaient leur regret de devoir re-
qu'ite n'ont rien de c o m m u n avec i prendre le travail avant l a s igna-
Louis Létienne et André Parent, ture d'fcn nouveau contrat collectif, 
toug deux employés au ravitaille-! Il est probable que ta reprise du 
m e n t de ce t te localité qui ont été travail n e sera pas totale avant de -
poursulvis et c o n d a m n é s c o m m e I main 
précisé d a n s ladite rectification. ! O n apprend, d'autre part, que les pes de la ville. 

police devait intervenir a 
coups de fusils et de grenades pour 
dégager de» nègres e t des habi tants 
habil lés e n pyjama. 

Le bourgmestre de Détroit a dé­
claré, mardi soir, qu'on ne « é t a i t 
pas encore résolu à retirer les trou-

La bombardement de Saler ne » 
fait 41 mort» at M blaaaaa parmi la 
population. Lai attaquée ennemie» 
sur dea localité» eituéaa »ur I» aMtrait 
d» Meatin» et étant faisait mente»»» 
te oemmuniaju» italien d'hier «ait fait 
S mort» at M bleeee» parmi ta pana. 
lat.on aivile d* Villa tan Ctaeannl 
«t d» Signar à Calibre. 

sesau.es
donna.se

